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L ENFER 

DES  CHlQJ'<aN6FRS 


Onficlcrat  les  diuers  tour» 

B mens,  dont  font  géhen- 
nes les  plaideurs  3 l’en  fe» 
ray  autant  de  diftinéfcios, 
qu’ils  ont  affaire  à diuerfîté  de  per- 
fonnes:  auant  quoy  faire,  neâcmoins 
ie  priray  le  Ledfeur  > & ceux  de  la 
qualité  portée  en  ce  diicours3de  ne  le  de  v, dis  < 

rÇ-'  î pntauom 

point  orrecer  des  termes  generaux*  „umusft 
contenus  en  iceluy,  pour  ce  quils  ne 
blafmentque  les  vicieux , &c  non  les 

. ç.  à Martin 

vertueux  3 le  vice»  & non lesperton-  dedmjs 
nés  : Nous  commencerons  docques 
par  les  Sergens,  defquels  les  Empe- 
reursparlans  en  la  loy  penultkfmç 
m Code  de  Peen*  vfent  de  ces  termes 
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ne  dm  'vœnalis  apparitorum  b perfdia , 
infirmât  inpublica.  comoda:C  eft  pour 
quoy  l'on  les  compare  aux  mauuai- 
les  nouricesj  lefquelles  deuorantes  la 
viande  de  leurs  enfans,  oignent  leur 
bouche  de  leur  faîiue,  afin  qu’on  pè- 
le qu  elles  les  ayent  repeu  : aulïi  vo- 
yons nous  plufïeurs  Sergens  , qui  ti- 
rans  la  quint  efience  des  parties  > qui 
1f>«  ^mnloventmaduancentleurs  af- 
tuapparencejfique  le  tra- 
uail  qu'ils  feignent  y prendre  > n’efl: 
quefaüue  de  leurs  bouches,  n’abou- 
tilfant  qu’ajeurpertej  & ruyne  : & 
au  bout  de  la  point  d’expeditiô  pour 
les  pauures  parties,  quelles  ne  peu- 
uent  tirer  que  par  force,&  contrain- 
tes parfemées d’argent,  defireux  dç 
le  faire  autant  careüer,  que  des  per- 
fonnes  qui  tiendroient  vn  plus  haute 
rang. 

Mais  lailfans  ces  gens  là,  pour  venir 


5 

aux  Procureurs,  lelquels  (comme  dit 
Symm.achusenrEpift.fi.  du  liu.9-  de 
les  Epiftres)  fefoucient'fort  peu  des 
parties  abfentes,  de  forte  qu'eiiessôt 
forcées  de  les  venir  bonneter  > fi  elfes 
veullentauoir  expédition  , encores 
bien  fouuent  y perdent  elles  leur  La- 
tin, fi  elles  ne  prennent  en  main  la 
conduite  de  leurs  affaires,  quoy  qu’é 
la  langue  fainéf  es  en  laquelle  toutes 
chofes  font  nommées  félon  leur  Na- 
ture,le  nom  deProcureur  qui  efi:  ap- 
pelié  filim  prorurationis y au  1 /.  de 
Gene!e,femble  tiré  d’vne  racine  qui 
fignifie  delaiffer,  comme  quidiroit, 
films  dereliftionisy  cui  Dominas  omnia 
fiua  relinquits  fifij  committit  : De  ma- 
niéré que  toute  la  charge  demqureà 
la  panure  partie  > fors  , & excepté 
celle  de  l’argent,  dont  elle  eft  chari- 
tablement defcharçée  par  le  Procu- 

. . . r r , c Tmqtiel! 

reur>c  qui  bien  louuent  pour  n auoir 


<d  ?9  celle  charge  trop  à contre-  cœur,  ne 
fHM-'ofaiâ  point  grand  fcrupul  de  foufte- 

e Afin  aur.  . 1 O 1 

p tnat«o$  nirvnemauuaueeaulc,  a l’exemple 
Zlafitt"'  de  ce  que  nous  liions  en  lavie  duDüc 
7^“ofr‘  Galeas, en  laquelle  il  eft  parlé  dvri 
In'pfJntï  Procureur  de  Milan,  qui  defendoit 
o«  “dduco  toute  forte  de  caufoi:  Le  Duc  foppo- 
fQn.msa-  ia  va  créancier  ronde  en  cedulle  pu- 
te,  & fimple,qui  pîaidoit  contre  fon 
ib'Uh»i  debteur5  lequel  il  adreflà  audit  Pro- 

Mri,mfivt  . J ,r  , 

■mei  itfofi.  cureur,qui  ht  tant  qu  il  traiina  la  cau- 
ZdmTftr'ïïç  deux  ans  : fur  ce  le  Duc  luy  fit 
f°n  procès,  le  fit  pendre  &brq- 
m,'am 1er  fon  cœur  à petit  feu»  Scitiettre  fon ' 

i ;te  malt  a L 

rocarat, & corps  en  quatre  quartiers  pour  ce 
s fiura,  ieül  lubiedr. 

mia  Quant  aux  A duoeats  qui  font  les 

Soldats , & deffenfeurs  de  Iuftice  > 
qualifiés  par  les  capitulaires  deChar 
lemagne  du  nom  de  Comtes , qui 
dépendent  les  biens,  la  vie  > & l’ho- 
tieurdç  leurs  dienspar  l'eloquencef 
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qui  gardent  leur  iugerhent  entier  au 
milieu  du  bruit»  des  difputes , & al- 
tercations des  parties,  qui  ne  fe  bif- 
fent emporter  àlapauureté,  n’y  à la 
richeffe,  qui  demeurent  fermes  con- 
tre les  flots,  la  tempefte,  & le  vent 
des  procès,  de  vérité  Ceux  là  font  grâ- 
dement  louables,  8c  c’eft  l’vne  des 
peines  des  plus  fupportables  , que 
les  plaideurs  peuuent  fentir  en  la 
conduitte  de  leurs  affaires  ayans 
affaire  à vn  ordre  fi  fainéb  fvfais  fi  au 


Contraire  ils  fe  trouuent  empêtrés  es 
• lacs  de  ceux  que  Plaute  appelle 

Hommes  fenis  minibus  generege- 
ryona.ce o,  Quos (i  rgus  feruet  » qui  o- 
culeus  totus fuity  Js  numquam feruet. 

Où  bien  s’ils  font  détenus  par  ceux 
qui  au  lien  d’employer  leur  langue  à 
la  deffence  de  la  vérité»  s’en  ferucnt 
pour  impoferaux  luges  au  detriméc 
orties:  & comme  on  diét 
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quelesCrocodiîes  font  deftitués  de 
langue^  mais  qu’au  lieu  de  cela  la 
Nature  les  à pourueU  de  dents  fort 
àcerés:eux  au  contraire  auoienttrop 
de  langue  pour  palliervn  mcnfonge* 
mais  point  de  dents»c’eftà  dire  de 
deffencesjpouf  fouftenir  leur  droidt* 
de  vray  ceux-là  font  grandement  à 
efuiterpar  les  plaideurs  » & c’eft  la 
taifon,  pour  laquelle  .Socrate  ne  vo- 
luft  point  eftre  deffendu  par  vn  So- 
phiile:  parce  que  comme  le  Corps 
humain  eft  contraind  de  prendre 
nourriture  de  fes  mauuaifes  humeurs  ' 
quand  il  a faute  de  bonnes  viandes.» 
pourfefubftantetjde  mcfmesles  So* 
phiftes  d’auoir  recours  aux  moyens 
obliques»  Sc  finiftres  inuétions  quâd 
ils  manquent  de  boues  railons  pour 
dcflfendre  leurs  caufes. 

Venons  aux  luges»  & dilons  que 
les  Roys»  8{les  Princes  doiuent  auoir 

des 
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des  chofes  en  leur  pure  difpofitiott, 
qui  iôiéc  hors  le  cômerce  de  leurs  fu- 
jets,  & aufquelles  ils  ne  puiffent  afpi- 
rer  que  par  les  degrcz  de  la  vertu.  La 
dignité  co nfulaire à Rome  , eftoit 
(comme  difoit  Valerius)  à Tes  foldats 
vnerecompenfe  de  vertu  , 8c  non 
de  fang,  &alloittrouuerle  vertueux 
en  quelque  rnaifon  , 8c  en  quelque 
aage  qu’il  futjes  honeurs  qui  fe  peu- 
uent  recouurer  pour  de  l’argent , ne 
font  plus  honneurs , car  la  vénalité 
les  peut  faire  tomber  fur  des  tedesdu 
tout  indignes  > laquelle  faicl  qu’ils 
font  moins  eftimés , que  la  vertu  eft 
mefprifée , lafuffifance  moins  necef- 
fâire,  chalcun  fe  faifant  croire  y pou- 
uoir  arriuer  pour  de  l’argent  : c’eft 
vn  grand  defordre  quand  ceux  qui 
enfontpourueus)  ne  peuuent  dire 
qu’ils  en  foient  obligés  à leur  vertu, 
quoy  quils  en  ayent  des  belles,  & vi- 

B 


J 


1°  , 

ucs  fplendeurs,  & ne  trcnént  pas  que 
les  choies  foient  rares»  puis  qu’on  les 
peut  recouurer  pour  de  l’argent»  &c 
neantmoins  l’on  ne  peut  qu’on  ne 
toîere  que  ceux  qui  acheptent  des 
offices  en  gros,ne  les  reuéden t en  de- 
ta.il, œdJjoc  entra  honor  à paùcis  emitur, 
'Vt  cuniïorum  'vaftatione  foluatun  & 
c’eftl’vn des  plus  cîangercuxpafTage, 
dot  les  plaideurs  ont  à fe  guider , leP 
quels  pauures  tniferables  qu’ils  font» 
xfeddknt  digtiitatum  pfdcia,  quas  non 
emunt>commercium  nefciunt » & folu- 
Honem  fciunt > & encores  c’eft  auec 
vne  fi  grande  tardiuecé,  & longueur 
que  rien  plus,  qui  leur  eft  vnfuppli- 
ce  qui  fe  renouuelle  autant  de  iourâ 
comme  il  eft  prolongé  » acKbtjftfna 
crudelitas  eft,  quœ  trahit  panant  » di<ft 
Senecqüe!  Âiorftque  minus  pana  qua 
rndrainortis  hahet  : Pat  ce  que  celle 
longueur  eft  comme  vilfc  fiebufê 


XI 

lente,  quiconfbmme  les  parties  peu 
à pemiufques  à œ>  qu’elle  ait  tiré  l'hu- 
meur radical  de  leurs  biens,  les  con- 
duifànta  l iniuftice  > mais  auec  plus 
d’ennuy  que  la  brieueté, qui  leur  ap- 
porte vue  mort, ou  vne  victoire  fou- 
daine>  le  dired  Alexâdre  leGrad  rap- 
porté par  Quinte  Curce  eft  digne 
de  remarque>  O di  lent  a remeàiax  ( ui- 
foit-il)  nam  mort  firemè>  quant  tarde 
cornai  efeere  malo. 

Nous  oublions  les  Greffiers,  qui 
pour  la  pîufpart  manquée  d’appetit , 
& de  loyfir  pour  eferire  au  vray  ce 
qu’ils  reçoiuent,  ou  pluftoft  exigent 
des  parties  ,Jncertum,crudeliores  > an 
auariores:Scriy  a miniftre  de  Iuftice, 
qui  deuft  pluftolfipafTcr  par  la  refor- 
mation que celluy -là,  ce  qui  caufe- 
roit  vne  pefanreur , & greffe  apo- 
ftume  a la  bourfè  du  chiquaneunqui 
pour  laneceffité  iournalierc  qu’il  a 
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de  eesScribeS)  cft  ordinairement  ga- 
ranty  de  toute  peur  de  perdre  Ion 
argét  lors  qu’ila  paffé  par  leurs  mains: 
felquels  au  relie  ne  fymboliffent  au- 
cune met  auec  ce  banquier,qui  dans 
Plaute?  le  delpitoit?  quand  il  îuy  fal- 
loir efGrire  le  nom  du  foldat,  T erapo- 
tigonus,  Pldtanogéâorus , quia  hoc  no- 
mme fcnhendo  cotas  quatuor  explehat 
ceras:  Les  Greffiers  au  contraire  pour 
gagner  d’auantage,  ne  demandent 

ÏD  o O 

qu’a  ellendre  leurs  lignes  : 
c Atqüeihtèr  difiantia  fuient , Un  qui  tu?  y 
<vt  medio  racla,  nature  queat . 

I’ay  voulu  en  bref  faire  récit  des 
perfonnes,aulqueîles  d’ordinaire  les 
Chiquaneurs  ont  affaire  , & qu’ils 
font  côtraints  de  bonneter,  & cour- 
tilcr?poUr  par  lé  fommaire  narré  des 
v icieufes  habitudes, dot  aucunes  d’i- 
cclles  font  infedées,  & corrompues, 
diuertir  les  autres  plaideurs  d entrer 


en  ce  miferable  combat, quin’abou- 
tift  qu  a la  perte  de  l’ame  , :*naladies> 
& indifpofitions  du  corps,  ruine  des 
biensjfubuerfiô  des  Eftats,  querelles 
&:  diflentions  entre  parens  j rixe, 
hay  ne>  rancune,  maltalant,foubçôs> 
jalouhes,&  deffiâces  être  prochains: 
Bref l’vnique fléau  delà  locieté  hu- 
maine,pefte  des  Republicques,  flâ- 
beau  des  familles , & furie  pire  que 
1 infâme  Aleéthon,  (ni  nomina  mille, 
mille  nocedi  artesxc  que  recognoifsât 
fort  bien  le  Iurifconfulte , diloit  fort 
apropos,quelenaturelde  celuy  qui 
auoit  en  horreur, & deteftation  cefte 
Megere  de  procês,eftoitgrâdemétà 
loüerjqui  outre  legrâdiflime  ennuy, 
font  fuiuis  dvne  très  folle defpence 
des  defplaiflrs  d’vne  pourfuitte  en- 
nuieufe,  d’vne  attente  impatiente, 
d’vne  humilité  & baflefle  forcée  à 
tourtifer , & folliciter  des  perfonnes 


quelquesfois  viles  & abieéàcs  : En 
.forte  que  toutes  ces  côfideratios  bié 
gouftées  font  capables  de  faire  pré- 
dre  refolution  àvn'homme  prudent, 
de  perdre  plulfoft  la  choie , qu’o  luy 
conteflejque  de  la  conferuer  par  des 
moyens  fi  des-aduantageux:  Et  de 
là  l’on  peut  inférer  que  les  Plaideurs» 
&Chiquaneur  s font  affligez  de  mef 
-mes  peines»  voir  plus  grandes  en  ce 
monde  , que  les  damnez  en  l’autre: 
Aux  Enfers  les  damnez  font  tour- 
mentés de  doubles  peines  » que  les 
Théologiens  appellent  peines  de 
fens»&  de  dam  : Au  monde  les  Chi- 
quancurs  font  vexez,  & cruciéz  de 
toutes  les  fortes» &efpeces  de  peines» 
qu’on  fc  puiffe  imaginer  > nec  mïhi  ft 
lingutt  centum  fint,oraque  ccntum,  fer~ 
rea  vox,omnés fcelerum  comprehendere 
fanas,  omnia  pœnarum  penurrere  .no- 
mma pojjem. 

FIN. 


